des Princes £5c. Novemb. 1717, 31§
Et que vous revient-il des vdrres, ’
Gens importaos , gens affairés ,

Quidupesde vos foins. & tous l=siours leurrés,
Vouscroyés cependant plus fagcs quelesaurres?

Avociiés-le de bonnefoi ,

Vous tifonncz tous comme moi.
Nous {uivonsen celal’exemple de nos peress
1ls ont tilonné tout ainfi que nos Aycux,
Demémeenleur temsen feront nos Neveuxe .
Je fuis donc tifonneur & ne m’en eache guere ;
Mais du moias eft-il vrai quej’aibiendes con=

freres.
J'enaidanstousles rangs , & danstous es érats:
Er tel et du mécier qui nele peafe pas.
Ce fcavant par cxemple attaché (ur ionlivre,
Mais quin’investerien,pedit rien de nouveau,
Des Auteurs qu'il regratte, & qu’il vend 2 la
livre,
Croit égaler la gloire & que for nom doit vivre
Commeleleur audeladutombeau;
1l fe flacte , Dieu lui pardonne,
Maisil eft mon confiere & comme moitifonne,
D'autres en font autant , qu on pourroit blafons
a® DEL §
Etplus on voit de préslesaffaires des hommes,
Pius on eft convaincu que tous tant que nous
fommes

Nous ne faifons que tifonncr.

Tci le champ cft vafte & la matiere eft belle,
Mais {ansaurre dérail boreons-pous a cestraits:
Dans (a maligeité cauftique & criminclle,

Le Le&eur al’ame cruelle,

Et¢ voudroit portraits {ur portraitsj
Ccft par-1a que chez nous profpere
levepin dangercuxdeceslivresparlans,
®ufousdes traitsa peu présrcflemblans,
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